Le mot du Président
L’enjeu de l’art est d’aller du visible au visible, d’une simple vision à une vision concrétisée dans une œuvre. Même dans les oeuvres profondément gouvernées par l’idéal figuratif, il est évident que c’est la manière qui prévaut. Plus précisément, selon le mot de Paul Valéry, « l’artiste apporte son corps » : c’est ainsi et seulement ainsi qu’il engendre une visibilité nouvelle.
[bookmark: _GoBack]Le but de l’art n’est donc pas de donner à comprendre le visible mais de produire du visible. Si le réel dans l’art était la réalité, pourquoi les personnages, les faits et objets de la réalité ne seraient-ils pas de l’art ? Bien sûr, il n’en est rien. Et si le visible était satisfaisant, on pourrait aussi faire l’économie de l’art. En vérité, il y a un besoin d’art car ce que nous cherchons c’est son interprétation sensible.
Le visible donne toujours à voir « quelque chose » qui excède le visible. Aux visiteurs de notre salon de voir « plus » que l’image ou la vue qui leur est donnée et de savoir aussi que l’art leur pose des questions sans toutefois leur demander d’y répondre … et sans y répondre lui-même.
Alors, profitez librement des œuvres ! C’est la contribution pédagogique de la Société Lorientaise des Beaux-Arts qui veut habituer le public à la perception d’une « beauté » intuitive, loin de la raison et des concepts sur le beau. Cette « beauté » n’existe qu’à l’instant de l’acte de création ou au moment où l’on admire l’œuvre. A tous, bonne visite de notre salon.
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